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« Sachez qu'en la 183€ année du règne de 
D'Tilluh, les troubles commencèrent dans + Le froid qui s'empara alors des. 
le royaume d'Atlantis et que les vents de hommes tit pälir la froideur des 


la guerre soufflèrent sur Ses murailles. » glaces s'étendant sur le pays. » 


« Car en ce jour, le trère 
tuait le frère et une unité 
d'un million d'années vo- 
lait en éclats. + 


« La mort allait être le 
seul et l'ultime vain- 
queur. » 


Puissent 
les dieux nous 
préserver ! 
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W Mon sortilège te protégera 
contre les flèches des Thamu- 
ziens. Avec ta permission, 
| mon suzerain, je vais pren- 
dre part à la bataille. 
















Va, Arion, nos 
braves soldats ont 
besoin de tes pouvoirs. 
L'ennemi de Thamuz 
est fort et impi- 
toyable… 








… et il a fait 
savoir qu'il comp- 
tait m'arracher le 

gouvernement d'A- 
tlantis. 








‘est le prix de 
mon échec comme 
monarque. 
7 Vous ne pouvez 
"| rien vous reprocher, 
pv 


L,, 





Majesté. Cette révol- 
est le fait des 


— 


Je voudrais qu'il 
en soit ainsi, fi- 
dèle Wing. 


Pourquoi cette 
attaque a-t-elle lieu ? 
Mon incapacité à résoudre 
la crise est-elle la cause 
de leur mecontentement ? 





Mon propre fils, auquel 
j'ai accordé la suzeraineté 
sur Thamuz, conduit contre 
moi les cités rebelles, 

N'est-ce pas la preuve 

de mon échec ? 


Même mon bien-aimé 
M'Zalle me renie. Dis- 
moi, Wing... 


.… aurais-je dû 
abdiquer ? 








Sürement pas, Majesté. Ecou- 
tez-moi, vous n'êles pour rien 
dans ce qui se passe. 


Des forces mauvai- 
ses veulent détruire votre 
règne pour des buts qui 
n'ont rien à voir avec 

vous. 


Aussi vrai 
que je respire, 
je le sens. 








Peut-être dis- 
tu vrai. 


5 L de To, 

Et j'ai besoin de 

te croire, mon con- 
seiller. 





























compenser 
tous leurs 
avantages. 


Me voici protégé 


contre leurs armes. Mais 
ils n'ont pas la même 
chance si je leur renvoie 
leurs décharges ! 


Puissent les 
dieux les prendre 
en pitié. Je n'a- 


vais pas le choix! _ÿ 





Unhhh ! Les guerriers 
dragons de Thamuz sont 
entraînés au combat aerien 


Je doute de pouvoir 
esquiver toutes leurs 
décharges. 


J'avais 
encore ou- 
blie ! Ils ne 

sont pas seuls ! 
Voilà qui m'ap- 
prendra à les at- 
taquer dans leur 
élément ! 









































Peu importe ce 

que j'éprouve pour 

les Thamu- 
ziens.… 


— , 
S : 

.… je connais leur 

férocité. S'ils franchissent Non, Thamuz est 


nos défenses, ils ne seront > notre enne- 
pas aussi miséricordieux que moi. 





Le mage atlantéen 
frappe férocement. 
11 sait que la cons- 
cience est belle 
et bonne quand el- 
le est possible, 
mais que la survie 
de la ville. 


déesses, ce 
n'est pas 
possible ! 
Dame Chian 
Yet le noble 


Ca L 
. » interdit toute compro- 
mission. 








Hein ? 
Que se pas- 


Force la vitesse, 
Wyynde ! Nous y som- 
mes presque ‘ f 


C'est 
vrai, gente 


LÉ 


= muses, sac de mus- 
Û jose) bonheur d me : cles ! Mais ne pourrais- 
voir enfin un ennemi à tu virer un peu moins 


combattre, mon vieil ami ! brusquement ? 

















Tu l'as vu ? 
Arion est 
7 vivant! 
Et cela veut dire que 


ma lame ne l'a point 
abattu, gente dame. 


Qui est ce 
type ? 
<è, 


Peu importe, 


Je le suis, 

Wyynde ! Ma ma- 
77 gie va former un 
Ssortilège qui vous 


< permettra de traver- 
d ser la bataille ! 
PAC 2 





Si nos camarades se bat- 
tent, nous aussi. Nous 
sommes fatigués par no- 
tre voyage, mais pas... 


4 
…àce YA 
point-là ! 


En avant 
donc ! Pour 
Atlantis ! 


Heureux de voir que 

l'absence n'a pas 

amoindri ta comba 
vité, capitaine ! 


Tu me con- 
nais ! Mais ne 
pouvons-nous ba- 
varder plus tard ? 
J'ai quelques Tha- 
muziens à pas- 

ser au fil de 








L'arrivée de ses amis le réconforte. . . 








il n'est rien 
qu'Arion ne 
puisse faire ‘ 


< ! \ ù À £ Ÿ 
s À { LAS. \ 





à 4 7 L 
Ÿ / \ 4 
, PS ÿ / 4 
D 7, 
ERRRee Les hommes et les femmes de Tha- 
D bite ou le machine de [y … qui ne puis- muz, qui pensaient prendre Atlantis, 
guerre qui soit invulnera- Ÿ se être vaincu. ne peuvent que tourner bride, faute 
À de quoi leurs dernieres paroles se- 
5 raient les noms de ces dieux qui ac- 
4 cueilleront leurs âmes lo 





ue... 





4 
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Les cris de joie 
de victoire par- 
viennent jus- 
qu'aux massives 
murailles du pa- 
lais royal. 


Bien travaillé, Arion 


Mais ceux qui 
voient les choses 
de haut savent 
que cette victoi- 
re n'est que mi- 
neure, comparée 
à la guerre qu 
reste encore à ga- 








me ramênes-tu 
ces guerriers 
dragons prison- 
niers, mon mage ? 





Nous remer- 
cions le destin de 
nous ramener de- 
vant toi, mon suze- 
rain, d'autant plus 
si nous pouvons 

t'aider. 


F Pssst'N 
à P£ m'oublie pas 


Majesté, 
permets que je te 
présente une réfu- 
giée de la loin- 


bienvenue, 
petite. 





…. ce ne sont pas des 
captifs. 





Par l'oracle ! 
Capitaine Chian. lieu- 
tenant Wyynde ! Qu'il 
est bon de vous 
revoir sains et 


Whaouuuuu ! 
Le roi. en chair 
et en os ! 








(a es silencieux, 
Arion, Quelque cho- 


AL Se ne va pas ? 


PAC à 
Ÿ / Chian. Sim- 


| plement, je 
vous conside- 
rais perdus 
dans les so- 
litudes. 


Mais je vous ai recher- 
chés par ma magie... 
7 


heure, tu te 
taisais, mon 
amour, main- 


tu par- 
les trop ! 


























Gui, je suppose que cela m'at- Jr, ne peux savoir ce que 


4 3 solitudes. 


4) 


L rive, Chian aimée. 4, ; 
Rz j'ai enduré ces derniers jours, 
& depuis que ta forme physique 
@* « blessée a été arrachée aux 
= 


ous étions sûrs que 
Garn Daanuth avait 
réussi à te tuer... 
mais nous n'a- 
D>vions aucun 
moyen d'obte- 
nir une confir- 
















Toi, Wyynde ‘ 
Je. je ne com- 
prends pas. 





Qui ne dit pas la vérité, mon ami ? 
Nous savons que Garn habitait 

le corps d'Arion pen- 

dant que son être as- 

tral était ailleurs. 







…. il n'a fait 
que le néces- 





… le chagrin dans 
son regard parlent pour 
lui. Je t'offre ma main, 








| Wyynde… 






Qu'y a-t-il à comprendre, mon 
seigneur ? J'ai laissé ma colère 
prendre le dessus, j'ai manié 

e qui tranchait la vie en 
toi. Je n'espèere pas 
de pardon... 





avec toute mon 
amitié, 








Euh... excusez-moi d'interrompre, mon- 
sieur, mais j'ai à vous parler. Vous... 
vous êtes bien le grand patron de la 


De magie, ici, hein ? 
Je suis 
h 


Bon sang, ce n'est pas le mo- 
ment de faire une crise. Il faut 
que vous soyez ce que le 

capitaine Chian dit. 


.… Où nous al- 
lons tout droit 





Alors vous 
devez être drô- 
lement puissant, 


a 


=“ (a ? 
7 Moins que je le à 
croyais. je 


Ces demi 
semaines me l'ont 


appris. 4 
\ 


Chian, as-tu une idée 


7 de ce qu'elle nous ra- 


conte ? 





Je crois mê- 

me savoir où 

elle veut en 
| venir. 


Hum. je pen- 
sais être claire. 












D'où tiens-tu ceci ? Je dois savoir. . . 





Je ne l'ai sûrement 
pas volé ! Il est à 
moi et à ma fa- 
mille depuis 








Je n'y pensais pas beaucoup. Mais il y a 
quelques jours, des soldats sont venus 
chez nous, à Thamuz. 









Ils voulaient 
[ ce cristal. Il y 
| avait un type avec 

eux, habille tout 
| en noir et qui fai- 
\ sait peur. 


à. 


« is exigeaient que mon pé- 
re leur donne le cristal... 

seulement,il ne voulait rien 
entendre. 











LOS 


Les guerriers dragons 
m'ont poursuivie à tra- 
vers le désert et c'est 
la que le capitaine 
Chian et Wyynde m'ont 
trouvee. Pourquoi 
voulaient-ils ce 

cristal ? 
+ 
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ÿ Mais à 
quel point ? 








Et dans cet instant, Arion sait qu'il a fait une erreur... 
















HA 4 


.… mais il en ignore la gravité. Ses sens 
N mystiques sondent profondement le cristal, 
N y cherchant la vie dont 11 sait qu'elle pal- 
pite en lui. 








D Par Beelze- 
D bub et Mammon.… |} 
je suis libre. 

À LINIBRE ! 








Æ 
% 














Arion à trouvé cet- = et pire 
te vie. L'encore. 











Ahhhh ! C'est à toi que je dois Pet il t'accordera une 


\ Sa malfaisance glace mon 

ma liberté, sorcier ! Depuis des Diane oltrioes âme ! Mais ce que j'ai libé- 

temps immémoriaux, je suis , je peux l'emprisonner 
resté emprisonné, À nouveau ! 


t'est re- 
connais- 
sant, hu- 
main... 


KL 
à 


NÙ 





Arrière, démon ! 
Je ne peux que devi- 
ner pourquoi tu fus 
enseveli dans ce cris- 
tal, mais c'est suf- 
fisant ! 








Tes dieux auraient dû t'appren- 
dre à ne pas répéter les erreurs. 
Je ne serai pas... 





… emprisonné 
à nouveau ! 
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ÿ Aha ! Si c'est là le plus fort des Quelques minutes aupara- 
humains, Ariès leur arrachera faci- JW | vant, les citoyens d'Atlan- 
À lement la domination de cette tis célébraient leur victoi- 
FR 


re sur les Thamuziens, . 
croyant la bataille gagnée. 


planète. 


… en faisant pleu- 
voir sur eux la destruc- 
tion! Hahaha! 








Mais certains n'en es- 
saient pas moins pour _ 
autant de l'abattre. La créature 

a complètement 

disparu. 

Nous ne pouvons 
risquer de perdre 

Ariès de vue, Dans ce 
cas, cher- 
chons-la ! 
Séparons- 








Alors, nous 
sommes per- 








Car maintenant, leur ville est 
envahie par un ennemi qui ne 
tombera ni sous le sabre ni... 














Je ne sais pas si on peut 
en dire autant de vos 
am ils sont 
partis poursuivre 
ce grand abruti! 


3 Jo ? 
Ariès n'est 
















Seigneur. 
vous allez 
bien ? 





Il a pris un 
sacré coup, mon- 
sieur... je ne 
sais pas sie 
Oh... 






. ils auraient dû 
attendre. 


L 
Ë Le 
£ LL y F4 
C'est le cri de Chian V2 
Elle est en danger. 22 
LS Lo) 
Dr 
#7, 6 # 
ml #1 7, \e 
: , D c 
L 7 2 Des # 
D 
EE T bouilionne d'énergie Eldritch… son esprit est envahi de 
LS colère et de peur 





r ) . Arion file dans les airs. 











.… Suivant la piste de destruction 

laissée par le colosse déchaîné. NP 
Pour la retrouver, il n'a pas besoin, 

de ses talents mystiques et. 4 


Merci d'avoir ré- 
pondu à l'appel. Ariès 
pensait bien que le 
la fille t'amènerait 
jusqu'à lui, sorcier. 














Alors lâche- PA Non, mortel. Ariès va la 
ja ! Elle a ser- garder en main. 
vi ton but ! # 

Oh, mais Ariès (4 d s 

commence a prendre 
| {goût à la douceur de 
son cou délicat. LA 
L ; 
« 


s pl 
que tu te caches 
L| derrière elle, 
Aries. Aurais- 


Bah ! Ariès n'a dec <# 
soin de personne pour 
le protéger contre 
ceux de ta trempe, 
sorcier ! 
Viens donc... 
L1 Ariès t'attend ! 


Ton empoisonnement  JSà 


aurait-il sapé ton cou- 








.… le temps d'amortir la chute de 
cette femme, monstre ! 














(ru aurais donc une faibles- 
se incarnée dans cette fille ! 
Que ferais-tu si Ariès l'écor- 

chait vive ? 


Il te serait im- 
possible de franchir 
mon sortilège protec- 
teur, démon. Mais si 
pourtant tu y par- 

venais. 





Ha ha ha ha ! Bien répondu, petit mortel ! Ariès va bien 
s'amuser en livrant bataille à un être si coléreux ! 
Allons-y, sorcier ! 


Par la Balance ! 

Je suis frappé par 

derrière. mais 
qui 27? 
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7 Mais peu importe. I] se trouve que tu m'es 


.… et je saurai 
plus utile vivant que mort. Atlantis se- 


À m que faire de toiZ 
ra écrasée lors de la pro- … hein ? « 
= chaine attaque thamu  # Quelle créature 
zienne.… étrange tu affron- 
= t 


Surpris, seigneur Arion ? Je 
parie que tu ne t'attendais pas à 
revoir Garm Daanuth ! Si j'avais 
su que tu vivais toujours, je 

serais venu plus tôt... 






























Elle vient, si je ne me 


4 trompe, de ce cristal que j'ai 
tenté de prendre à une drô- 
lesse thamuzienne. 


Mais il ne me servirait à rien de cette manière, alors que la créa- 
ture se trouve à l'extérieur de sa prison cristalline. Je ne sais 4 
quelle stupidité t'a pousse à libérer ce démon,mais.… 2 







aurait épar- 
gné la défaite 
à mes armées 
de Thamuz ! 















… espérons 
que mes pou- f£- 
voirs suffiront 

à l'enfermer à 4 
nouveau. À 


4 
QS 


SES 











1) 











... ce que le malfaisant sorcier de Mu ne peut accomplir seul. . . 





de celui dont il a juré la mort. Et 
Daanuth seul. . . 








” NOOOONNN : 
Ne renvoyez pas Ariès 
à, dans les ténebres ! / 








C'était stu- 
pide de ta part' 
Ha ha ha ! 










Et toi, pensais-tu que 
parce que nous avions uni 
nos forces, j'oublierais no- 


7. 


ECS 









ee © Es 





Et le seigneur Arion sombre dans l'in 
conscience. . . 


Une lumière vague qui exige 






4 








de son créateur les dernière Mais je ne J2 
forces qui lui restent. peux... RSR 
PE me 


S bérer, 


















Quant à la puissan 
ce magique, il n'en 
a plus. 







bat, même sa petite 
lumière, créée à 
grand peine, vacille 
et menace de s'é- 
teindre.… 





Il ne reste plus que 

le rythme des gout- 

tes d'eau qui s'é- 

coulent pour mar- . 
quer le passage du Je n'ai plus. 
temps. d'espoir. 


Si 


P_N 
Puis, l'obscurité à nouveau 
pement AZ AP PLP PP 


tourment amer en son âme. 













Général Balar, 
votre tactique ne 
retournera pas la 
situation. 









pâle des hommes, Gam Daanuth, celui dont la chair s'est changée en glace et dont le cœui 
est plus froid encore. 






\ 
[Au troisième jour, dans une lumière pâle venue des coridors extérieurs, survient le plus 
Ls 











C'est à ton propre alchimiste que tu 


dois tes chaînes. Elles sont en cra- 


culum, un métal qui ré- 
siste à toute sorcelle- 
\\ rie, encore que tu ne 
puisses l'en servir 








j Car, si je préfère 
‘les ténèbres dans 






\\ lesquelles je puise 


Ne ma force, loi, étant 
\} seigneur de lumière, 
\ tu puises les tien- 
| nes dans l'éner- 
gie stellaire. 
























Ai 

Al 2—— + gl 
« Oui, Arion. Ton titre de sei- + La fière Atlantis est soumise à mon caprice. Ton 

«| gneur et grand mage n'est plus monarque, tes amis Chian, Wyynde, Mara, le géné- 





qu'une plaisanterie, » ral Balar, tous sont devenus mes jouets. » 


77 Nous sommes per- 
dus. Les guerriers a 
chacals de Gam On n'est perdu, 

tiennent la cite. roi, que lorsqu'on 
abandonne tout 














Espérons qu'Arion revien- 
dra pour accomplir la plénitu- 
de de son destin. 


” [ Caculha.…. mon... Ÿ //Tu ne le savais pas ? Alors 
Même le maître-mage Ca 2 14 père ?? le prix de ta résurrection a été 
ne peut t'aider, Arion d la perte de ta mémoire. 


tis. Il est pris au piège du s0® 

meil de mort. un sommeil qu: = 

prendra bientôt fin. + & 11 me plaît donc de 

p t'expliquer que ce mo- 

ment de vengean- 
ce est l'aboutis- 
sement d'un rêve 

millénaire. 








































CE à 


= < d 43 KE 
gneur Arion, que tu as \ CE « … au crépuscule de la première Atlan- 


vécu auparavant... et 
que toi et moi nous 


à sommes dejà rencon- 
AN tres, 11 y a 100000 / 


ans... / 


« J'étais encore un 
jeune homme, en 





« C'est donc seulement comme 
observateur que l'on me permit 
d'accompagner ma mère, cette 
femme glorieuse appelée Ma- 
jistra. » 


Aux portes de la 
pyramide, mon 
fils, tu verras 
pour la première 
fois, celui qui te 
barrera étemelle- 

ment la route. 


Réserve- 


lui toute ta | | 





Q" tis et lors de la convocation des douze 


maîtres-mages du monde. 


@ 





« Tu avais mon âge et tu t'appelais Ahri'Ahn. Je 
pouvais voir en ton pere, Caculha, ce qui fai- 
sait bouillonner l'âme de ma mère. * 


Tu dois toujours être sur Les 
gardes en compagnie des ma- 
giciens noirs, mon fils. 


Dans le 

| doute, cher- 
che la lu- 
mière. 











+ Tandis que 
ma mère ac- 
cueillait ton 
pere avec hos- 
tilité, je la 
rendis fiere de 
moi en faisant 
de même avec 
toi. Alors de- 
ja, je perce- 
vais ta faibl 
se, faite d'in- 
nocence, qui 
me permettrait 
un jour de 
provoquer ta 
perte. - 


Entrerons-nous, adorateur 
de la lumière ? 




















Majistra.…. 


Les ténèbres 
précèdent l'aube. 





29 













« Dans la pyramide sacrée, mère vit avec mépris Ca- LACS 

culha mettre sa coiffure de cérémonie et annoncer la Les énergies de notre mon- 

raison de sa convocation. » de sont enfouies en douze points 

sur lesquels sont édifiées nos douze 
Mes études villes-cles, et qui abritent les douze 

m'ont révélé une crise potentiel- y j cristaux par où passent les éner- 

le. qui pourrait provoquer un É Q ù gies mondiales. > 

cataclysme qui détruirait : 
Atlantis. ‘ SL) 7— 

Qu'un de ces cristaux soit 
détruit ou déplacé, et ce réseau 
énergétique sombrera dans le 

chaos avec des conséquen- 
ces cataclysmiques. 
RE 































J'ai perçu une menace 
contre les cristaux. Je 
crains que son auteur, 
un sous-homme ou un 

mage renégat, ne frap- 
pe bientôt. 










& 





(Se 





Mais pourquoi nous contenter Ÿ 
d'un simple équilibre ? Nous Lx, 
devrions utiliser les cristaux / 
r créer un nouvel 
age magique 
comme il n'y 
en eut ja- 





En tant que maîtres-mages et gardiens des 
cristaux, nous devons être en alerte. 















= . 

Il nous faut 
renforcer nos 
sortilèges. 









AK = \ 
« Comme nous l'avons décou- 
vert ce jour-là, Caculha et 
Majistra visaient tous deux à 
la suprématie politique, ti- 
rant des plans différents pour 
l'avenir d'Atlantis. » 
















vons mainte- 
nir la balan- | 
ce de notre 7} 
monde. 









Pi 














« On dut voter. » 


Ceux « Mais les onze 


qui sont pour di- 
sent oui. 
FT. 








La séance «+. deux des occupants restèrent à 
est donc leur place . Ma mère n'allait pas 
Ï oublier cette humiliation. » 





À ton aise, 
Caculha, partisan de 
la lumière. pour le 


Mai moment. 
« Mais, 
dis que le 
\ [monde se di 
] | solvail Le temps 


n'est qu'un mo- 
\ ment, sombre 
Majistra. Le mo- 
ment est tout 
ce que nous 
avons. 


t que 
les autres 
sortaien! 


Menteur ! Personne ne 


peut tuer Caculha, il est im- 
Alors,sache que le moment vien- mortel. C'est le plus grand | 


dra où ton autorité prendra fin, et mage d'Atlantis. / 
le culte des ténèbres souffle- 
ra ta lumière. 


= Tr 
Un jour, ma 
mère tuera ton À 


père, Ahri'Ahn.. 
elle se l'est 














« Nous étions les dignes re- 


jetons de nos parents 


Les paroles 
ne remuent que 
l'air. 


Cette salle,père ! 
J'ignorais qu'elle 
existait. 


…. et qu'est-ce que 
tu conjures.… ? 


Une clé, 
mon fils. 








Viens, Garn. 
Laisse tomber le 
chiot de Caculha. 


le te voir aussi se- 


Ne sois pas 
affecté par les ténèbres, 
Ahri'Ahn. 





Viens, je veux 
PA :: montrer quel- 
que chose. 


dedans, père ? 








r 
1 


Ton destin, 
Ahri'Ahn. et 
le salut du 


SE 
ÿ Chaînes 
de Deedra ! 
C'est ma- 
gnifique ! 





Oui. La magie était autrefois un système de 
fils colorés suspendus en l'air. L'une de 
leurs extré: s n'était visible qu'aux sor- 
ciers, et l'autre, invisible à tous, s'étendait 

jusqu'au Monde Noir. 


royaume de 

néant, lui- 

même magi- 
que. 











Chaque sortilège des 
était contrôlé 
par un de ces fils. 


Les plus puissants 
pouvaient voir le plus 
de fils et donc choisir 
le plus grand nombre 
de sortilèges. 


L 
E 


NY 





Je fus le premier à les 
voir tous. En les tissant 
ensemble, je parvins à 
cer le voile et à voir me- 

à, me dans le Monde Noir. 


D'autres me suivi- 

rent et nous parta- 

gions tous la mê- 
me vision... 


Atlantis dé- 
truite par un cata- 
clysme futur, 





Ayant ainsi maitri- 
sé ces fils dont nous 
n'avions plus besoin, 
nous les avons arra- 
chés du Monde Noir 
pour en tisser un 
costume... 


.. qui serait un jour 
porté par celui qui... 


… devien- 
drait le sauveur 
d'Atlantis. 




















| puis longtemps, je 
t'entraîne aux arts 
/ de la magie et main- 
tenant, il te faut re- 
doubler d'efforts pour 
te préparer à porter le 
Manteau de Fils 
Multicolores. A 


€ 








Tu es alors parti avec ton pere, 
emportant dans ton regard la clar- 


te des étoiles. » 











4 


D 







le. je ferai de 
mon mieux, pere ! } 














“.… et aveugle au fait que nous 
avions observé toute la scene, » 


Nous devons saisir le 
moment, Garn.…. et ap 
pliquer mon plan. 
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« Nous descendîmes donc, sans 
tarder, dans le sanctuaire magi- 
que sous la pyramide. » 





Ke Ici, tout 
14 près du cœur 


en fusion de la 


ze cristaux pla- 
ces sous les 
douze villes- 








Ce fut une longue Es 
descente. 


1 
LÉ 








« Enfin, ma mère prit position sur un petit roc formant une ile au 
milieu d'une mer de soufre fondu. » 


« je 
la vis prati- 


D” 


« Il y eut un grondement d! 
P| tonnerre et le centre de l" 
se fendit. » 





« De son aura liberee jaillirent douze 
lignes de force docile... 


… des lignes qui chercherent et parvinrent à extraire les douze cristaux 
sacrés de leurs receptacles souterrains stratégiquement dispersés sous 
l'enveloppe du monde. 























f 


« Tout ceci s'accomplit en un instant. 
Les douze lignes de force s'évanoui- 
rent et, de la brèche onverte monta une 
fontaine de magma, poussant les dou- 


M5 /7 5e me moque de ce qui peut ar- 
river à ce monde, mon fils. Je 
suis enfin en possession des 
cristaux et je détiens enfin la 
clé capable de m'ouvrir la 


ze cristaux, 
« La pyramide se mit à grincer, la f voie de l'état divin. 

terre même gronda et, dans ma ler- 

reur, je criai.…. » 


Mère, es-tu 
certaine que 
tu dois.…? 


bérément 
le cataclys- 

me qui ga- 

gnait rapi- 





Les cristaux, ; 
Elle s'en moque, moñ 


Ahri'Ahn ! Quel- 
qu'un les a manipu- 
lés et après la rêu- 
nion de ce jour, je 
sais que la respon- 
sable de ce chaos 
est la sombre Ma- 


fils. Tant que nous 
y maintenons l'équilibre de 
Mais pourquoi fe- ce monde, elle préfère vi- 
rait-elle une telle vre ailleurs. 
chose, père ? Ne sait- 
elle pas que sa soif de 
puissance personnel- 
le va détruire le 


Avec le pouvoir que lui donnent 
les cristaux, elle croit pouvoir créer 


Viens, nous de- des mondes nouveaux, mieux 
adaptes à ses a 


vons remettre les 
cristaux à leur désirs. 
pe A 


+ sinon le | > 
cataclysme 
prédit par ma RSS 
vision va se 

produire. 
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« Regagnant la surface, nous 





sommes sortis de la pyramide. 
Ma mère transféra dans mes 
mains le sortilège liant les 
cristaux. » 

La magie ultime est 2 
sur nous, Gam. Esca- 

lade la pyramide. 


Maintenant, sorciè- 
re, la folie va être 
maîtrisée. 


« Mais ce fut 
alors que ton 
père hai ap- 


… et dépose les cristaux à 
son sommet. 


+ Ce fut un mo- 
, ment glorieux. | 


J'etais détermi- 
né à réussir...» 


Paroles audacieu- 
ses ! Ne crains-tu plus) 


la sombre Majistra ? . = 
J'ai renoncé aux 


ténèbres, femme, j'ai 
refusé leur influence. 





Ne t'arête pas, Ahri'Ahn ! Re- 
prends les cristaux à Garn pen- 
dant que je distrais Majistra. 


ciné par la lut- 
te. Quand je te vis 
approcher, Arion, il 





Mais ton innucence etait 


de faiblesse, 





Hein ? 


une forme 








Ahri Ahn : Li vole les 
cristaux * 


Bien sûr je n'étais qu'un 
apprenti, mais tu ne fu 
pas long a tomber 
















Relâche le sorti- 
lège liant les cris- 
taux, Garn, pour 

que je puisse pui- 
ser dans leur 
force. 











Maiistra . 








Les cristaux tomberent autour de 


« Lis se mirent 
à tourner au- 
dessus de sa 
tête... 











. formant un halo dont elle trait as 
sez de force pour defaire Caculha, 





Tombe, partisan de la 
lumière ! 


A genoux et pne, 
avant de mourir. 


Ce spectacle 
remplissait mon 
cœur de joie 





37 











« Comme ma mère, je me moquais de savoir 
que la fureur des cristaux profanés se ré- 
pandait sur le monde en y déchaïnant le 
chaos. » 


« Peu m'importait qu'Atlantis 
s'effondre bientôt sous l'effet d'un 
fracassant cataclysme. » 









4 

L'apotheose de ma mere et l'ago: 
etaient pour moi d'une delicieuse | 
grandeur. 


N..non.. je ne 
peux... laisser 
faire cela. 
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« À nouveau, je ne te vis pas Arion. » —- 
S je ne sus pas prévoir ton dé- Css son 






P...pardonne- sespoir et ta détermination. » visage non pas de dou- 
moi, père. leur, mais dans l'effort 
d'établir un contact 
mental avec toi.» 








+ 


. Ecoute- 
moi, Ahri'Ahn ‘ En- 
EL tends l'esprit d'un 
M, pere tourmenté. 








f 
| Oui, père ! Com- 11 me faut te Mais même si tu ne por- 
ment alleger ta demander ta tes jamais ce Manteau, 
souffrance ? vie pour sau- ton sacrifice fera de toi 
ver le monde ! le sauveur. 
Majistra m'a 
vaincu avec 
peux que le pouvoir des 
DE d'augmenter, | | cristaux... tu 


en m'obeis- | | dois le détrui- 
& . D 


je 
paierai vo- 
lontiers ce 
prix. 








Je ne 
comprends VS = Alors, 
pas, pere. £ mon père, | 
si cela 
realise 
mon 
destin. 





11 ne sera 
pas, mon 
fils. 














7 
et le nouveau 27 


K Wy 
' y 
monde de la som- KR S\ Æ y 


leur plan d'existence fut trop 


truite. 
fort pour ma mere. » detruite 


Le choc en retour des cris- à 
A ta and to: s envahit \ 
taux quand ton corps en NE: < 





Mais tof, tu restais suspendu au 
centre de cette force, maintenu par 
ton lien mental avec Caculha 


Ensemble, vous imposiez vos 
volontes aux cristaux qui cessè- 
rent de loumer et s'envolèrent 
vers leurs niches. 
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« Le cataclysme etait evité. Mais toi, au 
moins, tu n'échappais pas aux consé- 
quences de ton meurtre. Ton corps se, 
mit aussi à vibrer et à toumer, 
comme l'avaient fait les 
cristaux. » 







« Pas plus que celle de ma 
mère, ta chair ne pouvait as- 
similer les énormes énergies 
des cristaux.» 




















NT 7 
CZ 4 Alors, toi aus- 


situt'es désintégré, mais 
en devenant un miasme de 
pure énergie rouge. » 





TZ 
Z° Tiens bon, mon 
fils. Sois fort ! 







p Mais je 
crains d'é- 















«J'ai su 
fut projeté plus tard 
à travers le que Caculha 

voile dimension- avait absorbe 

nel jusque dans le trop d'énergie 
Monde Noir magique.| pour risquer un 
retour dans no- 





«Alors, rs son exil, ton pe- fs Quant à moi, pleurant ma mère 


















« Ce retour te, je dus endurer depuis ci 
Pet t magiquement à travers le morte, je dus en r depuis ce 
eut été mor- Ce sa) | P PEdbnba en une sphère | | jour la honte d'une chair blafar- 
tel pour crifice doit times à de, brûlée et décolorée par ton 

lui et pour ts 'imergies sacrifice « héroïque ». Je fus 


être recom-| 


pense. | 1 = \ 
Ahri'Ahn / 


.) US) 


| l'éternelle risée de la voie noi- 


Atlantis.» 
re que j'avais choisie.» 




















tu à com- 

| prendre ce que tu m'as 
fait, Arion , et pourquoi | 
ton Sort actuel me ré- 

| jouit à ce point ? 





Je pleurais encore Majistra 
lorsque 1e remarquai la boule 
energelique 








a. 
Mais il y à 
plus encore, | 
seigneur et 
grand mage . 



























Avec une furieuse amertume. ie 
te vis monter au-dessus de la pv 

| ramide et. on... meme au 
dessus du monde * 


Je suppose que Le 
geste de Caculha 
était noble. 


al t'umit au 
cœur d'une || 
etoile . 





rà 
PR 
À 


# 





AE | 

















« Elle y _—— Halo Etapres Lavon | |[:-alors quejefaisais | / Ecoute-moi, mére) Je n'ou- 
er ne uauveur d'Atlantis — | | Sérment de la maudire, | | où quetu sois. | blierai 
Caculha se jura de prier cette étoile | chaque soir. » | _1. Men... et |} 

! À z En AAA / 





chaque jour … » 





paiera . 
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; « J'avais alors müri et remplacé ma mère comme 
« Ce ne fut que bien plus représentant de Mu. Caculha , absent, la cité aux 
tard qu'un autre mage dans PA Fm % 2 portes d'or avait de plus en plus abandonne la 
le cours de ses études, fit q magie. Nous n'étions donc que onze.» 


une affreuse découverte.» f 7 J'ai d 
WA couvert qu'à la su 
de l'affrontement mysti- 
que entre Caculha et la 
sombre Majistra … 












lls ne possèdent plus 
la puissance pour diffuser 
leur chaleur au monde. 1] fau- 
dra des millénaires. 









” le monde s'est lé- # 
gèrement incliné sur son _ 


axe. De plus, les cristaux 
se sont affaiblis . A 
) CAT 








mais com- 
me vous le voyez dans 
ma sphère de cristal, une 
couche de glace finira par 
recouvrir notre monde. Ca 





k Je souris, pensant! la souffran- 
ce de Caculha dans son exil du 
Monde Noir. * 


Le sacrifice d'Ahri' 
Ahn ne doit pas être 





mais ce faisant, 

ils ont mis en branle un 
cataclysme nouveau et 
d'un genre différent. 















7... alors que moi, 
sans les cristaux, 
j'essayais egale- 















« Mais comment savoir que 
Caculha vouait toute son énergie 
à de longues méditations ardues, 
espérant accomplir ce que Majis- 
tra avait voulu reussir avec 

les cristaux.» 








« Quand il l'eut guidée près de la Terre, 


Finalement, les glaces vinrent. : 

Mais ce fut Caculha, maudite soid || ee ED x il retira de son cœur une boule d'éner- 
: 4 7. ie cramoisie.» 

son ombre, qui développa le pre- toile de ses prières et gie cramoisie. 


mier une capacité quasi-divine. Tanants LAON ot 


d'ancrage dans les 
cieux. » 


Depuis le ….» 
















« Tu consumas « Et lorsque tu percu- « tu n'étais qu'une 
ta masse dans ta | | taS enfin la surface gemme rouge-sang et 
chute à travers glacée pour t'incrus- polie par la chaleur. » 


l'atmosphère. » ter dans cette gla- 
ce... » 


« .….au lieu de 
ta première 
naissance .» 






« C'est ainsi, 
Aron, que tu 
revins.…. » 
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+ On raconte 
qu'un voyageur 
blesse et seul, aveu- 
#5 gle par la reverbération 

de la neige, parvint en titu- 
bant jusqu'a l'endroit où se 
dressait la pyramide des âges 





Marche : Je te gu 
derai dans ton obsc: 
rite et tu m 


necessaire pour le 
sauveur du monde. ras plus le 
p 1 K 


Non, Wvynde ‘ Ce n'est 


NS 


7 Cette voix 
silencieu- 





Ramasse- 
De la chaleur la et réchauf- 
caressant mon M fe ton ie. 
visage. 








et decouvrant pu 
une ancienne pyra- [/Eseal 


mide. » L! pyramide, guerrier 


VS 





amoncelée de- 
puis des decades.. 





vent de l'éternité souffla sur les 
solitudes glacées, chassant la 
neige 
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…. la gemme s'éleva avec une 
force si soudaine que Wyynde en 
fut De 


« Mais à la. 
fin de sa pé- 
/ rilleuse ascen- 
L sion, à l'ins- 
tant precis … 










gle manqua de tomber bien 
des fois. 





mais ESS garda 


son equilibre 
fs a ce 











mm | 
gemme ex | 
plose ‘ 








Même Wyynde ne peut dire ce qui se 
| passa ensuite. Mais quand il reprit ses 
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[4 La légende assure 
que tu fus guidé à 
l'intérieur de la py- 
ramide jusqu'à la 


ÎLe Manteau de 
Fils Multicolores le 





k Alors, sur les courroies 
qui allaient bientôt se 
croiser sur ton cœur, ap- 
parut magiquement un 
joyau d'un rouge san- 


« Tu vis là un présa- 
ge, que le Manteau 
ur t'était 





Tu es né à nou- 
veau, Arion, comme 


à" compagnon. 


Tu es le nouveau sau- 


y) fo 
veur d'Atlantis. destiné 


à arracher le monde au À ED) 
cataclysme glaciaire. 
f És 
D É j'ai échoué en- 
Va et accomplis core une fois ‘ 


2 


D = | 
ri AT En venié, 


grand mage. 
Et tu en se- 

ras récom- 

À pensé par 
À une mort 
lente et 


revien- 
TJ drai pour y 
assister, mais 
un plaisir plus 
urgent m'attend. 
Le spectacle 
| de la mort de 
{ {| ton père, Ca- 
Q\ culha. 





tras donc 
dans un mon- 
de qui péris- 
sait faute de 
chaleur . » 


24 Dommage | 
LV ; pour lui qu'il soit 
RTE en Atlan- 


tis. 


. ne laissant que 
Îles ténèbres où le 
bruit des gouttes 
marque seul le 
passage du 
temps. 








noir de cheveux, l'œil vif, 
l'épée à la main, voici. 


{SOA 
HIr 
Le, 


UN GUERRIER 
AVEC UNE 
GIGANTESQUE 
MÉLANCOLIE 
AU FOND DU 
COEUR, 
FOULANT 
LES TRÔNES 
DE LA TERRE 
DE SA 
SANDALE" 


(d'après l'oeuvre de 
Robert E.Howard) 


ein SUPER -HÉROS MARVEL 
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; Jusqu'au mont Olympe, mon garçon. Et je te félicite de ta 

Et pourquoi n'avons- 1 

le Re Le rapide adaptation à mon 
PR ct. 


alors que nous mon- 
tions jusqu'à. 







La plupart tombe 

dans les transes à la 

seule vue du dernier 
des Centaures. 













J'ai vu trop 
de merveilles pour 
laisser voir mes 

craintes. 







As-tu sculpté ces 
visages ? Et si oui, 
quand ? 





« Un autre était Hercule. Je lui appris l'ancienne 


J'aime que tu po- 
q p sagesse et l'usage de l'arc. » 


ses des questions: 








11 y a bien 
longtemps , les 
autres avec 
leurs deux jam- 
bes m'en po- 


L'un d'eux 
s'appelait Escu- 
lape et je lui en- 
seignai comment 
être un grand gué- 
risseur avant qu'il 
n'attire sur lui la À 
colère de Zeus., 


fi En fait, ce fut une de ses flèches qui m'abattit un jour, il y à 
bien des années. » 





«De là, la légende qui me pré- 
tend mort, lançant mes flè- 
ches parmi les étoiles.» 





On croit tou- 
jours qu'on vivra 
éternellement. 


De temps en temps, mon destin 
veut que je sois le maître de ces 
hommes qui sont importants pour 

1 


Tu es l'un d'eux, enco- 
re que Chiron ne sache ni 
comment ni pourquoi. 


Encore une question, Chiron. 
Et espère pouvoir y re- 
pondre. 


Où est la femme 
guerrière Valda, qui 
dormait près de 
moi ? Ré- 
ponds… 





Serais-tu alors immortel ? 





Mais les dieux ne 
sculptent pas les monta- 
gnes pour se distraire. 


À propos, garçon, 
je ne connais pas en- 
core ton nom. 


Je choisis à quoi 
répondre, Arak. 


Je les ai appor- 
tées ici avant de 


[7 J'avais un au- 


mais le 
passé est 
mort. 





t'éveiller . 


Tu dois avoir le pied léger. 
Mais il faudra plus que cela 
pour te sauver. 


Je veux re- 
trouver Valda 
et tu répon- 














mer. 7 es armes à sa tail ak perçoit 
Pide ui Mais si En bouclant ses armes à sa taille, Arak percoi 


tu insis- un grondement de tonnerre. 


ce entre nous, tes 


mon garcon 


[L'orage se rap 
proche de plus 
en plus 





Se rappelle les paroles de l'homme-medecine de sa 
tribu 
hd y brement du destin du 


homme, mais de He: 
Ne en jeune Quontauka 





Mais une voix perpante bni- 
se ces réflexions 
= dieux morts 
Arak ! Lève Des femme 
freuses, à 
des ailes de 
chauv 


les veux.si tu 


Chiron.. que 
sont ces sor 
cières qui jail 
lissent des 
nuages ? 


nr Des Harpies. 
4 Elles se sont empa- 
rees de 1 Olympe quand 
les dieux l'ont deserté. 


7 


Ces hauteurs sont Et nous, les filles 
maintenant à nous de la tempête, les 
Chiron garderons ‘ 











} mn... 
Relachez- Ÿ 
le, diables- 


Ou j'oublierai 
que vous êtes des 
A emmes ! < 


Et mon to- 
mahawk parlera 
a ma place : 


Tue- 
les ou 
nous péri- 











6) 





cn | Arak taille à 
Je n'aime pas \COuPs de ha- 


cela, Chiron, ee dass le 
mais je le fear | chair des Har- 
pour te sau- p 
ver et avoir 
ma réponse 


de son fer souille par 
un liquide noir et non 
pas par du sang. 


Regardez, mes 

sœurs ! Un nouveau 

jouet pour nous 
distraire. 





EE 


ombre silencieuse et 
sans poids vienne. 





‘ependant, son élan 
é emporte et i1 tom- 
be tête première à 
Zylla suite de la dé- 
one hurlante.… 


PT 3e crois que je 
Le mien est vais écouter le 
trop lourd pour} bruit qu'il va faire 


nous le lancer. en s'écrasant ! 
per ? 


Je ferai le bruit d'un 
melon qu'on écrabouil- 
L le, chose des enfers. 











Volontiers, petit ! ] 























< 
Si ces maudites cho- 
ses t'ont tué, mes 
questions continue- 
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Par ici, mon garçon. Je vis en- IL est heureux que les 
Harpies nous aient là- 
ches au-dessus de ce 
champ de neige * 


core, heureusement pour nous nées Je n'avais 
plus entendu si sou- 
vent mon nom. 








Hasard ou non. je 
suis heureux que l'ora 
ge les ait emporte: 


{ Les Harpies , une race Ÿ7 l'univers même 

des plus viles, Arak. rejette leur sang et 
) Quand elles leur chair le plus 
4 perissent.…. vite possi- 























Mais…..voici la 
rreature ailee que 
tu as entrainee 
vec toi. 











Elle a eu 
moins de} 
chance 









2 ne, /. 


cr) À 


Revenons à ma question 






















Je sais ce que je sais { Mais sache que, comme un 

où deux avant toi, tu es par 

le sang le fils de la 
Foudre. 









Tu m'exaspéres” | 
Centaure . 






Ou est Valda ? El connais- 
tu une contrée appelee Ca- 
thay la Blanche. ou 1e dois 
chercher un vieux magicien, 
appele Malagigr ? 





Dommage . car j'at 


tends ta venue depuis 
longtemps 









On me l'a 
déjà dit, 


mais 














Il ne m'est pas 
donne de tout te 
__ dire 





Soudain, une 
impulsion ir- 
résistiblement 
forte s'empa- 

re du jeune 
homme. 


Ecoute-moi, 
Loi qui es la 
haut, la Foudre ! 
Quel que soit ton 
nom, He-No ou 
Thunor , ou Zeus. 


SOS 


si tu es bien mon 

père et situ n'es pas mort 

avec les Quontaukas qui te 
venéraient, parle-moi ! 


Que des eclairs ecrivent 
ton nom dans le ciel, que je 
puisse savoir que je Suis 

bien celui qu on ap 
elle. 








Avec le rugissement 
d'une bête devorant 
fun monde , un eclair 
de feu dore jaillit 
des cieux et 
vient se briser. 


sur les visa- 
ges de pierre qui 
les dominent. 


.… LE FILS DE 
LA FOUDRE 





Par les dieux morts. 
etait-ce là ma réponse 
Chiron ? 


Sans doute. Mais pour- 
quoi ne puis-je lire dans 
l'éclair et connaître 


Patience, 
accorde-moi 


ga qui nous 
manque. 





Je n'ai pas plus de patience «.… et les ruines de ces gigantesques 
que de temps,homme-cheval. faces sculptées ont disparu. » 


Et je ne suis pas « ton 
garcon +. « Est-ce une farce que tu mg 
joues, Chiron ? * 


Mais un 
moment ! 
L'orage 
s'est éloi- 


«Est-ce que les 
Harpies n'é- 
taient pas tes 
alliees ? « 





Tu es soupçonneux, Ÿ/ Mais viens. ll est 7et, par Odin, je te ferai galoper 
mon gar... euh... temps que commence jusque là que tu le veuilles ou 
Arak : ton entraînement non 


Non. Je veux 
ue tu me désignes 
l'endroit ou se 
trouve Valda… 


Je pour- 
rais encore 
te désarçon- 
ner. 





Valda ? 
Sûrement 





Tu vois bien ! 1l ne. 1] a une bonne 
n m'a jamais pardonné mémoire Chiron. 
échangé un mot d RE fréquenté les 
EE Si tu veux en 
apprendre plus, 
adresse-toi à 
moi. 


Tu n'apprendras pas grand-chose sur Elle et moi 
moi de cette prétentieuse bête, mortel. _/n'avons pas 


Depuis trop 
peu, pattes de 
bouc : 









C'était triste de voir Assez, vous deux ! 

va grec réduit Que m'importent vos tubes doivent être la source 

FAC IA TE Fo vieilles querelles quand de cette musique que j'enten- 
: je cherche une amie. dis il y a des heures. 


Mais ce 
n'est pas. *]] 


……. la raison 
de mon mépris. 
et tu le sais 
très bien. 







Et cette épée ! 
C'est celle de 














Oh, c'est 
bien elle, 





Je lui ai joué un V7 Voyons si je poui 
air fort joyeux peux en jouer un | | effét/sur l'impassible 
Centaure… 


avant que ma flü- autre pour toi ! 
te ne soit endom- 
magée . 
.…de s'échapper, d'é- 
tre n'importe où sauf 
ici. 


> 
mn 





Le son rappelle celui qui, plus tôt, avait 
mis en fuite des soldats byzantins 
endurcis. 








Je te tuerais si je n'avais pas 
besoin de savoir ce q 
ches sous tes comes et tes 
cheveux graisseux. 





dernier des satyres ‘ 


D. Réponds au 


Alors toi ou mon to- }/”Au secours, Chiron * Tu ne vas Ÿ, J'aimerais Voir Te der- 
qui par- k nier satyre mourir avant 
qu pas laisser etriper sous tes yeux. | e'iemier Centaure 


A 4 À, | 


N 
AN 
Oui, j'ai vu la 
drôlesse . 


es notes de ma flüte lui firent quitter ta couche 
et abandonner fort lestement ses inhibitions et 
ses vêtements .» 


…elle dansa ‘ 


Oh, qu'elle ss: 
+ Ma musi- 


que avait 










Oh bien 
ma mélodie 


Ÿ * Un satyre connait 


duction qui 
nous est dou- 
ce, plus que 
la conquête. 













« Elle vint à moi| ds 

et, comme je la 7 - bris 

prenais dans | 4 fois ma ravis- 

mes bras. sante flûte et 
le sortilège..s 


une flèche 
ja tout à la 





Chiens de Byzantins * 


Depuis des années, « Cependant leurs archers 
ils sont la malédictic - 


de ce pays. à lancent leurs 
fleches aussi 
adroitement 
que toi, 


Je pensais 
qu'ils tremble- 
raient de peur 
quand ils décou- 
vriraient qui 
j'etais. » 





2... qui me livrait 
Valda. » 





elle resistait à 


mais elle 

brûlait aussi 

| de se debar- 
rasser de ces 

entraves qui 
la retenaient.» 


« Elle me trouvait hideur 
et irrésistible . » 










Mais leur commandant 
borgne parut joyeux lors- 
qu'il vit un satyre étrein- 
dre la jeune personne 
dévêtue.… » 







«.… laquelle s'arrangea très é S 
vite pour revêtir ses habits. Ces me re 
mains de deux 


« Ceci ne plut guère au note 
Rien d'étonnant à ce que vo- capitaio Brutina: . ER 
tre empire vacille. Vous 1% z À] 1° respect pou 
n'avez rien de mieux à fai- | les solà 
re que de capturer les Si A à nce. 
voyageurs innocents ? 


« Ils ne m'oubliè- « Mais comme le comman- 

rent pas non dant donnait à ses hommes 

plus.» l'ordre de me prendre vivant, 
mon sang bouillonna à la 
vue de cette pauvre damoi- 
selle jetée à même le sol.» 


pour la es _ ù 
le cœur glacé de ce By- NI 
zantin.* |) 





la déesse de la sagesse posa sur 
sa douce main et les 


« Après tout, 
était improba- 
ble que je puis- 


« Un simple regard 
sur ces soldats 
endurcis me rappe- 





Tu ne seras plus ni l'un ni l'autre, si tu ne 
me montres pas où ils ont emmené Valda. 


oui, je fe- 
rai cela. 
à 















C'est ainsi que, quelques heures plus tard, et 
peu avant l'aul 











Les voici, 
fils de la Fou- ! d 
4 . de 
GE - faïre con- 


>. 
Tu vois, 
je t'avais 
dit... 

















Tu peux lâcher Satyricus sans ris- 
ques , Arak. 


C'est un couard | 
plus habitué à folâtrer 
qu'à massacrer, mais 
pour l'instant, il a 

plus peur de toi que 

des Byzantins. 


Et il fait preu- 
ve d'un rare bon 





| 


C'est bien un camp byzantin, mais je ne vois 
ni Valda ni le capitaine 
Brutius. 


Les 
be=-=- re ess 
q 
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Chiron est un fameux 
de tout mortel 





Mais aussi d'au 
tres armes sont 
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archer et son talent à l'arc depasse celui 


utilisees ce soir. 


Chargeant en Viking et poussant le 
| cri de guerre quontauka , Arak voit 
que les Byzantins sont plus nom- 
breux que la demiere fois 








Mais , tant au tomahawk qu'a 
l'épée, Arak est l'un des meil- 
leurs guerriers nés d'un âge 
de violence et il surgit de 
l'ombre. 


En quelques se- 
condes , il ne 
reste que deux 
Byzantins in 
demnes. 


Un archer à 
val qui se p 
pare à fuir 





comme une 
panthere qui 
frappe 


PQ un sauvage 
A" cinq ? 
\\ à 





che et un fantassin qui a appris qu'un 
ré homme-chevre n'est pas necessaire- 
ment bon combattant. 


Est-ce qu'on ne 
pourrait pas 
discuter ? 








Déjà l'archer à cheval a 
fui, sans nul doute pour 
avertir le camp principal. 


Qui donc, Si je ne t'ai pas tué 
pattes tor- * moi-même, crois-tu que 
j'allais te laisser tuer A 
par un être inférieur À 
a m ? À 


Bien parlé ! Qu: 
ce sera fini, nou: 
derons ensemble une 
cruche d'ambroisie 
et... 


No EN 





Satyricus, pourtant, ne s'in- 

téresse à rien d'humain , pas même 
à Arak. 11 serre dans ses bras Chiron 
et plonge son regard dans les yeux 
vitreux du Centaure. 


11 sait que si Chiron 
meurt, il sera encore 
plus solitaire qu'il le 
il fut au cours de ces 
| demiers siècles. 





Voici une partie 
de nos récentes 
éditions 
£ réclamez-les chez & 
È Ë 
g votre fournisseur. 
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N°4 


une couverture de 


le rêve plus fort que la réalité 
par 
















la suite de 
DENT ET C3 
l'étonnante et prodigieuse 
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et la venue de le prisonnier d' 
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